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que je tire sur l'ennemi. Le chevalier prétend que le vaseude 1>hips se trouve
hors de la portée d'une pièéce cie vingt-quatre. Qu'en dis-tut Bieniville ?

Celui-ci mesura du rcga rd l'espace libre Ic'i y avait entre la flotte et le
quai, puis se retournant ver.; son frère:

"Je soutienis ton pari contre le chievalier De Clermont ...................
Bien plus, LA'. MARÉIE MIONTE ;, Je m'naeàaller chierchier a la nage ce
pavillon anglais, qui flottera. sur les eaxavant 11n quart dl'hieure."............

Les trois nrigeurs piquèrent aut large v'er.sle pavillon, ce dernier était encore
huit cents pieds plus bas ; mais la marée mnontante l'entraînait vers les truis

Ils virent jaillir l'eau en plîîsictîrs endlroits dans les environs dut pavillon,
que le flax leur appo1rtait et plusieurs f 1 tsdétonations, parties de la flotte, leur
lirent lever la téte.

1 i reaii (le Ilainnie et de fumée enveloppe unl instant le ga illard. d'arrièr
du vaisseau amniral;- qui nie peut faire feu des deuix côtés de ses sabords va, lit osi-

(in.qe li donnje le flot. "(2)

On r-imarquiera, combien <le fois le romancier insiste, appuie sur le faiit
que la mnaré e mnate amenmait vers Québec le pavillon amrLJe comprends
la. sollicitude aussi inquiète qu'intéressée dle l'écrivain auprès de ses lecteurs.
Non seulement la vraisemblance littéraire miais encore la possibilité3 physique
de cette action dPécla.t reposent sur ce point cptl

Il est donc urgent dle connaîItre positivement si ce fut un flot ou iinjusaw t
qui entraîna la Croix dle Saint-GC-orý,e on dérive.

L'astronomie v-a répondre à cette question. Les mathémiatiques ont cela
d'excellent qu'elles n'ont pas d'opinions littéraires, religieuses ou. politiques;
elle nie donnent que (les rsutsaussi Précis qu'indiscutables.
Faute dle livres sp62iaux, ignorés à Québec; je fus contraint d écrire au Hlar-
v-ardl Collegre p)our obteni' les donné'es essentielles dut problème. L'1université
dle Cambriiye mle réfétra au Département (le la Mfarine à. *Washington qui
répondit avec cette ponictulalité rýapide dle l'Amiéricain hommnine d'affaires.

No. 550. Nauttical Alinanac Office, Navy Depatmeut
WàshintonD. C., April 29th, 1892..

Sir)
lieplying to your letter of i1pril 26tbl, asking for the time of ful moon, ou or

about October l7thi 1690, 1 have te say thiat we have nio data in this office from.
wvhichi the required date eati bc readily deteriniuerl, with accuracy. The Conn ais-
.sance des temps for 1690 is net in our Library or tha.t of the Obsel-vatory. Per-
haps yeni eau get rit the titue yen wvant frein the following

Oppeizer, in his canon d1cr Fntrisc' ives the follow'inga times of eclipses:
Grogorian Calendar. Julian day.

Solar Eclipse 1690, IX, 3d. li. Il. 71ni 2'38566.
Lunar " 1690, IX, 18(l. 1,2h. 0 0 là).238

(2 "ruois tic Bîcarillc, ci,. VIl, pigcs 169 ' 176, 2iZRinî Mditiouî.


